
voir.
—Il se rapproi

le.
—Qn’est-cc qv 

dans la main ?
—Le portrait < 
—Voulez-vous 

ter rue de Baby] 
—J’y suis.
—Voyez-vous 

lange ?
—Je la vois. 
—Pouvez-vou, 
—Les portes s 
—Alors, vous 

voir ce qui se ] 
eur ?

!

Après un mon 
Gabrielle réponc 

—Si je vois
—Que voyez-' 
—Je vois le pe
— Que fait-il ? 
—Il est couc 

s’endormir.
—Y a t-il qu< 

lui?
—Non, mais s 

V est dans la cham 
sienne

—Et la petite 
vous ?

—Oui.
—Que fait-elb 
—Elle est c"ui 

elle a les yeux < 
dort pas ; elle di 
à sa gouvernanti 

—Vous entenc 
— le ne peux 
—Maintenant, 

marquis de C'lu 
—Je ne le cou 
—Vous connai

I

I

se?
—Je l’ai vue c 
—.En ce cas. 

reconnaître. Si 
sortie vous dev 

—Elle est dm 
dont les portes so 
un homme est a 

—B n homme 
sans doute ?

—Non, cet h 
un ouvrier. Ou 

, vrier. Oh ! c’e: 
lier..'

—Quoi donc 
Qu’est-ce qui est 

—Dans le foi 
née, il y

* plein d’un brais 
vrier est en tra 
couvercle d’une 

—En effet, m 
c’est singulier.

—Tu crois doi 
pas un rêve que 
lui demanda sa I 

—Je n’en sai: 
il. Je ne peux 
voit cela réelle 
qui est certain, 
rêvait pas quand 
cê l’arrivée de 
sois, quand ell 
sur la table dei 
d’argent 

—Oh ! je ne sa 
ser, dit Mélanie 
extraordinaire...

—Oui, on ne 
ordinaire, fit Mo: 
quoi il y a tant t 
d’hui qui s’occu 
tisme. Autrefoi 

, de fous j’étais 
maintenant, je c 
plique pas cette 

eW«i louse, je ne c 
comprendre ; el 

, de ma raison. ( 
pas les mystères 
pas Dieu, on y < 
que le somnamb 
ce que le magni 
plus savants que 
à ces questions, 
c’est que le phé 
les faits parlent 
là, devant nous 
le sommeil é ran 

1 —Si tu n’étaii
‘ j’aurais peur, dit 

sentait frissonne

>

t
r

a un

)

t

î

I
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LES CANADIENS de L’OUEST
—Deux volumes in 8, de 800 
pages, avec 21 gravures—$3

UN PARALLÈLE : LORD BEA- 
CONSFIELD ET SIR JOHN 
A. MACDONALD—Brochure
politique—25 cents.

LA VALLÉE DE L’OTTAWA 
—Etude sur ses ressources 
agricoles, forestières, miné­
rales, ses chemins de fer, 
ses canaux, etc—Brochure de 
60 pages—25 cents.

PHILEMON WRIGHT OU 
COLONISATION ET COM­
MERCE DE BOIS—Etude
sur les commencements de 
la vallée de l’Ottawa et sur 
son commerce de bois.— 
25 cents

LE CHEMIN DE FER CANA­

DIEN DU PACIFIQUE - 
Brochure de 40 pages—25 et»

AUX CANADIENS-FRANÇAIS 
ÉMIGRÉS—Discours pronon­
cé à Lowell, le 4 octobre 1882

0&- On peut se procurer ces 
publications en faisant parvenir 
le prix au bureau du Canada

! FBTTxr.:

FAUTE B
i

TROISIEM1

ISui

—Alors tu p 
parle pas sérieus 

—Oui, parce q 
chose impossiblt 

—Eh bien, i

ŒUVRES «

COMMUE ET COMFORT

Economisez, messieurs.

Il n’est pas nécessaire d’avoir deux 
paletots.

Achetez un paletot en étoffe impernéa-
ble.

Il vous servira pour tous les temps,

Et vous ira rmeux que la plus grande 
pa. tie de paletots ordinaires.

Ces paletôls vous permettent de faire la 
transition des habits pesants de l’hiver à 
ceux plus légers du printemps, sans 
prendre le rh mie.

C’est le paletôt le plus sur et le plus 
conf. rtable pour le printemps qui ait en­
core été inventé.

R. J. DEVLIN.

VENANT d’être REÇUS
Un assortiment complet d’é­

toffes dans les patrons les plus 
nouveaux, pour COUVERTU­
RES de meubles.

Je vends mes ameublements 
de salon aux prix du gros, vu 
que je les fabrique moi-même et 
que j’en importe les couvertures 
directement.

MAGASIN PALMS DE MEUBLES,
38 «UE RIDEAU.

JACOB ERRAIT
N. B.—Un Ameublement de Salon en 

Noyer Noir, couvert en Crin et composé de 
7 morceaux avec chaise berçante sur pieds, 
le tout pour $40.00.

27 octobre 1888 la

11M AUTRE TEMOIGNAGE
Montréal. 29 janvier 1884. 

Munsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601, 
rue Notre-Dame ouest, Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semniait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les prepara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’ôiais aussi chauve qu’on peut le deve­
nir en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation, j’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute de mes cheveux ; à la 
seconde ils ont c- mmencé à repousser, et 
après en avoir usé trois boites de Valeria 
j'avais une chevelure aussi forte qu’aupa- 
ravant C’est un plaisir pour moi de pou­
voir vous donner cette faible marque de 
reconnaissance et je conseille à tous ceux 
qui auraient le malheur de perdre leurs 
cheveux de se servir de La Valeria.

HUBERT LAROSE,
No. 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

A. 2L Talbot,
AVOCAT.

Suit les cours du district d'Ottawa.
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas ; 

Hull, 52 rue Albert.
3 m.

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL
82—ARRANGEMENTS D'HIVER—83

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di­
manches exce 
Départ de la
Arriveé à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimousüi............
Camphelltoru....
Dalhousie.
Bathurst.,
Newcastle 
Moncton...
Saint Jean 
Halifax.,..

Le train se race nie à “ la Courbe 
doa Chaudière" u.ee <e Irani du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe îles Chaudières avec le Gram 
frorc à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui nart le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend j 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le fret et les passagers, s’adresseri 

R. C. W. MacCUAIG.

eptés) comme suit :
Pointe Lévis........ 8.10 a. m.

..12 55 p. m, 

.. 2 05 p. m. 

.. 3.49 p. m. 

. 8.35 p. m. 
M 9 15 p. m. 

•• ...11,17 p. m. 
....... 12.52 p. m.
......  4.00 a. m.
.......  7.30 a. m.
........12.45 a. m.

do
do
do
do
do
do
do
do
do

D. P0TTIN6BR,
Surintendant général, 

Ottawa. 19 Bée 1882 la

CHAPEAUX !
MODES DU PRINTEMPS.

L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

DIMS LES DERNIERS COLTS
Venant directement des manufactures,

Capots île Caouchouc,
Parapluie» 

IJnvraget falls par les Sau­
vages, etc.

H. L. COTE
128, Rue Rideau
DR. ROBERTSON. L.O.S.

DENTISTE
Gradué du collège des dentiste de Phila­

delphie et du collège royal des dentistes, 
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARKS
(En face de l’hôtel Russell.)

Dix années d’expérience.
3 mars 1884 1 a

SPFvUCINE
Une des meilleures prei>a- 
rations offertes jusqv 
au public, pour le souleg 
ment immédiat et la gu 
rison de la Toux, du Rhim , 
de la Bronchite, de l’Er­
ronément, de la Croup e 
de toutes les maladies de „ 
Gorge et des Poumon?

A vendre partout à 2i> c 
50c la bouteille.
B. E.McGALti, Chirms*r 

Montré»1
8

MAGASIN D’HABITS
D’AUTOMNE ET D'HIVER

CHAPEAUX et CASQUES,
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveautés.

Notre asLovliment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

umm A BON MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMINES
de toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

VAh [ETE PRESQUTNFINIE DE
COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES,
LiNGE DE CORPS, btc.

277, RIE WELLlnGT.IN,
C. Gagné et Cie

la5 mars, 1883

A. PHILIPPE E. PAMET, L. D.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAU :

Coin îles fines RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883. la

LA

]

nui il

POMMADE

SIS m
Contre la chute des cheveux et h 

Calvitie.

Brevetée à Ottawa et à Washingtor,

En vente chez C. O. DACIEK, 
pharmacien, rne hnssex, 
Ottawa.

E. VEZINA
BIJOUTIER et HORI.OttER

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AV

ÎAssortinv’nt complet de Bagnes, Annr 
Epingles, Boucles d’oreilles. Montri s 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

'ge fait à ordre sous le plus cour: 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl ».

E. VEZI1TA,
Porte voisine dn VARIETY HAÏ JL,

1er dec, I ai.

D RION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO Due Spath et 569 flue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une donzaine de Portraits,

CABINET SIZE,
et an cadre valant $1.00, pour

$8.00*
Photographias de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
Il O et. 1999.

satis

la.

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do* • 
leurs furent appelés, mais ne purent rt • 
mettre mon bras à son état naturel. Aj m 
121 jours de soutira ices atroces, j’allaù à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,.- 
médecin réussit à me re netlre le bra? ei 
position, mais les nerfs él lient telleme:- 
contractés que je ne p uvais plus que plit) 
mon bras à ang e droit. Les nerls pt 
raissaient êtie en lil d’acier ; j’appliqua 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool n 
du vinaigre, du Brandy et le l’ainiuc 
mais sans aucun effet marqué. No* 
avions une petite quantité de votre ai uh. 
et liniment d huile. C'est le remède qu:, 
donné les meilleurs résultats. Je m . a 
trouvé que dans une phar.u* cie et en i-eU< 
quantité, et ayant demai , aux phurmo 
ciens pourquoi ils ne garuu .eut pas f e rt 
mode ; “ Eh bien, me rcpondireut-ils, . ol1 
ne savions pas que ce remède avail au­
tant de valeur. ” Us ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que depuisil 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendri 
vu que l’on pariait déjà de me mettr* soi. 
l’influence de l’Elher pour opérer sur moi 
bras et détendre les nerfs, «l’ai piéN 
vous écrire immédiatement pour vous it. 
mander de menvoyer six bouteilles, i.a. 
avant que la seconde fut épuisée, les .ci b 
étaient détendus et je pouvais me ser. u 
de mon bras avéc facilité et sans doiueu;

Permettez moi de vous dire que „u'. 
nous servons habituellement de voli e ai 
nica et liniment d’huile comme rcmé'J 
pour les brûlures, écorchures, entoisw. 
maux de reins et en général pour imil«-‘ 
les maladies externes et cela av« c & 
meilleures résultats qu’aucun reine r. 
peut donner. Mon médecin do me son 
tiere approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvu. D. Goohuk,

Pembroke, N. Il

Ayant souffert du Rhumatisme pendan 
longtemps, on m’a conseillé de faiie Ve- 
saie de votre Arnica et liniment d’hui 
La première application me donna ut sci 
lagement immedia , et maintenant je su; 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à vol’ 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montréal.
En vente chez C. \). Uacier, rue Sussex 

Ottawa.

J. B. AiilAJL,
PEINTRE,

DÉCOtiATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER
Marchand dr

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d'at 
l aires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires treuveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883 la

BIBLIOGRAPHIENouvelles Générales
Nous accusons réception de 

l’Almanach des Pèlerins, rédigé 
par les religieux Augustins de 
l’Assomption de Paris, pour lequel 
M. E. Temple, directeur de l’office 
catholique, à Montréal, est agent. 
Il contient un calendrier, 100 pages 
de texte, plus de cinquante histoires 
ou historiettes, cent cinquante gra­
vures magnifiques, et quoique sa 
valeur soit quadruple des autres 
almanachs connus, son prix ne 
change pas.

En vente chez M. Guillaume, 
libraire, rue Sussex, Ottawa, et à 
l’office catholique frança;se, 192 
rue Notre-Dame, Montréal. Prix 
15 cents.

Terr m le accident
Daniel Reilley, âgé de 30 ans, 

était en visite, ces jours derniers, 
dans la famille de John Cassidy, 
à Brooklyn, lorsqu’il tira de sa 
poche un revolver et le poinîa sur 
Mary Cassidy, disant qu’il voulait 
la magnétiser. Elle poussa un cri 
de teneur ; Reilly partit d’un éclat 
de rire, et dirigeant son arme vers 
la tête de Ceüna Renny, âgée de 
17 ans, et qui était aussi en visite 
dans la famille Cassidy, il lâcha la 
détente. Une forte détonation se fit 

fille sansentendre, et la jeune 
pousser un cri, s’abattait morte sur 
le plancher. La bal e lui avait 
traversé le cerveau. Reilly se livra 
lui-même à la police e’. dit qu’il 
ignorait que l’arme fut chargée. 
Toutes les chambres du revolve» 
étaient vides sauf une. Reilly est 
fou de douleur.

(suite)
CHAPITRE II 

obtient un produit d’une telle 
curative et tellement varié dans 
lions qu’il n’y a pas de maladie ni 
positions qui puissent leur résister, avec 
cela qu’il peut titre employé,sans danger par 
la femme la plus délicate, le plus faible in­
valide ou le plus petit enfant.

ssancc 
3 opéra 
d’indis-

=P=S

Mort subite
On lit dans le Nouvelliste de Qué­

bec :
Madame Madeleine «Tobin, âgée de 

57 ans, qui récemment avait résidé 
chez son gendre, Michel Moisan, 
cordonnier de la rue Jacques Car 
tier, à Saint-Sauveur,est morte hie 
matin presque subitement des suites 
d’une frayeur qu’elle avait éprou 
vée la veille.

Elle rentrait le soir chez elle 
lorsqu’elle fut attaquée par deux 
gros chiens de Terrene vive, en face 
de ia maison d’un nommé Moreau.

Les chiens sautèrent sur elle, la 
jetèrent par terre et lui déchirèeent 
tous ses vêtements, mais sans la 
mordre ni lui faire de blessures.

Elle put se relever néanmoins et 
continuer son chemin, mais les 
chiens la suivirent et se jetèrent 
de nouveau sur elle.

Cette attaque affecta beaucoup 
madame Jobin qui est très lier 
veuse, qui arriva chez elle très 
effrayée et très abattue.

Eile se mit au lit, mais vers 4 
heures du matin elle se leva en 
proie à un violent mal de tête. Elle 
appela sa fille qui envoya cher 
cher le Dr Larocnelle et un prêtre, 
mais avant leur arrivée la pauvre 
dame avait rendu le dernier soupir.

Les chiens qui ont déjà attaqué 
plusieurs autres personnes à Saint- 
Sauveur vont être abattus.

“ Des patients
Flottant entre la mort et
«puis des années, et abandonnés p.*i • 1rs 
eur s qui soignaieut spécialement in î 

ladie du Bright et autres maux des rein.-., 
foie, de poitrine, ont ôté g .éris :

Des femmes rendues presque folles."
Par la névralgie, la névrose, pci iv de 

sommeil et diverses autres maladies parti­
culières aux femmes.

Des personnes accablées par le R) ma-

Inflamatoire et chronique, ou souffra- du 
scrofule I 

De l’ér 
Fluxi

De
“l

irysipôle 1
oôs r h lunatiques, im 

dyspepsie, indigestion, en u 
les maladies auxquelles est sujet<e notre 
frêle nature,

Ont été guéris par les Amers de Houblon; 
on peut en avoir la preuve dans toutes les 
parties du monde connu

purev du anng, 
n mot de toutes

PETITE GAZETTE

Bon Saumon salé de la Colombie 
Britannique, 10c la livre, chez 

N. A. Savahd.

Les directeurs de pensions, insti 
tuteurs et autres trouveront cons­
tamment, an magasin de musique 
de F. Boucher, 158, rue Sparks un 
choix varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 
d'évêque; ainsi qu’une splendide 
collection de romances françaises 
spécialement publiées pour Peu 
sionn

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N Lacerte sont inapprécia­
bles pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronchites et des pou­
mons.

«le “ I.aEdition littéraire 
Minerve”

Sommaire du Samedi, 22 mars.
Poésies—Premier sourire du prin­

temps — Théophile 
Gauthier.

L’Alhambra 
Hugo.

Le moineau —Th rdore 
de Banville.

Le Rêve—L. de M.
A travers l’Espagne — A. B. Hou 

thier.
Petit Pioupiou—Albert Delpil.
Les Patois en France—H. Cocli ris.
Les toilettes de demain—Figaro.
Le Collier Bleu de Mariette—Nap î des fraîches de toutes sortes au 

Legendre. j quartier et à la livre, livrées à domi
Le supplice d’une honnête Femme i cile, M. Duhamel remet cie ses 

—Paul Perret. I nombreuses pratiques et le public
' on général de l’encouravement 
| qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 

I.es mires ne connaissent pas— j Une visite est iespectueusement 
Combien d’enfants sont punis poui , sollicitée, 
être maussades, désobéissants c: 
indifférent» aux remontrances ou ! Pas de humbug—Encore un nou 
récompenses, simplement parce I veau témoignage en faveur de la 

u’ils sont en mauvaise sanlê ! Uni Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
disait un jour au sujet d’ui 1 Girouard, dans laquelle l’ex député 

eu faut dé cette sorte : “Lés mère: ' de Kent, reconnaît que cette inesti- 
devraient savoir que si elles don niable préparation lui a rendu la 
naient aux jeunes enfants de légè , chevelure qu’il avait perdue. Avec 
res doses de Amers de houbloi | une pareille découverte il n’y a 
pendant deux ou trois semaines ’ plus heu de rester chauve. Avis à 
les enfants seraient tout au gré de: j tous les intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valeria contre la disposition 

| générale à en employer plus que la 
direction l’indique, fl est absolu­
ment nécessaire de se conformer 

■ suintement aux directions. L’excès 
I est nuisible.

Livres de comptes—Ayant reçu 
dernièrement un grand lot de livres 
de compte, j’offre de les vendre à 
II) pour cent meilleur marché qu’à 
l’ordinaire. Profitez de l’occasion 
et venez faire une visite à la librai­
rie Canadienne-française.

P. C. Guillaume,
No. 455, rue Sussex.

/ictor

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian-

qaaine

parents.
l

MESSIEURS,—
•T’ai l’hnnnenr de vous informe • ^J* Uemidry, maison de tailque mon àssorUment de maX, ' >eur New-York, No 523, 

dises pour le printemps est mainte j Sus5ex- 1 °ur un habillement de 
nant des plus complets, et je serait 1 piemiere classe, venez ail No. 523, 
très heureux que vous vinssie; ! ™e Sussex. Un mngmhque assor- 
Yliiter mon établissement. Je puis Ume,‘ de tlraP9' lweells anglais et 
vous offrir ce qu’il y a de plus nou- j e'-°*sai8 T1fnl ^tre reî"' ' ne 
▼eau en Tweeds français, anglais V!Sltc esl *°lhcitee. 
et écossais pour habillements. J’ai 
aussi les plus belles étoffes que l’on 
puisse désirer voir pour pardessus 
de printemps. Mon assortiment de 
Tweeds pour pantalons est ce qu’il 
y a de plus beau à Ottawa 

M. F. X. Mai.o, célèbre tailleur, 
de Montréal, est maintenant alla 
ohé à mon établissement.

rue

PIANOS IIE1NTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES HARMONIUMS 
Bell et Karn,

Tabourets, Couverts de Pianos, 
En vente chez

Workman, Bush et Cie, 
158« rue Sparks

Je demeure, Messieurs,
Votre serviteur,

P. C. Auclair. 
Btablüsemeni de Tailleur Broadway, 

183 rue Sparks, Ottawa.

EST par le présent donné qu’une assem­
blée du bureau des commissalr» s de licences 
aura lieu, le lundi, 31 de mars, à onze heures 
du matin, à la chambre dn Maire, hôtel-de- 
ville, dans le but de décider sur les deman­
des de certificats de licences accordées par 
l’acte de 1883.

HECTOR McRAE,
Inspecteur en cM.

Ottawa, 25 février, 1884

LE CANADA, 21 Mars 1884
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